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chargés ces « Doms» ont 616 remplis, lors des obséques du Bien-
heureuy par les nobles Mallas en personne. Aussi bien, les idées
dimpurets qui, chez les Hindous, saltachent aux rites funébres
disparaissent devant Iexceptionnelle sainteté de tout ce qui fui
parcelle de la personne du Bienheureux. Les charbons mémes du
bicher, rebut des castes les plus basses, valent ici que le clan aris-
locratique des Mauryas les recueille et éléve sur ce dépdt sacré
- stipa, Ce sont donc des seigneurs Mallas que, d'aprés les

" 8. B, B, XI. p. 130,




